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tion, car s’il a vraiment 

fait l’expérience de l’a-

mour de Dieu qui le sau-

ve, il n’a pas besoin de 

beaucoup de temps de 

préparation pour aller 

l’annoncer ».  
Par notre baptême, 

quelque soit notre état 

de vie, nous sommes 

revêtus de cette voca-

tion qui est un envoi 

pour évangéliser. Pou-

vons-nous encore hési-

ter ? Douterions-nous 

de l’amour du Christ 

pour nous ? Notre joie 

n’est-elle pas grande 

d’être envoyés parler 

de l’Amour qui sauve 

le monde ? 

 Disciples Missionnaires 
Je voudrais reprendre 

avec vous de courts 

extraits du texte du 

Pape François : « La 

joie de l’Evangile », une 

synthèse du dernier 

Synode des évêques 
sur la Nouvelle évan-

gélisation.  

Dans cette exhorta-

tions, le Pape dit : 

« Nous sommes tous 

des disciples mission-

naires » (cf. n° 119 et 

120). Pour bien mon-

trer l’importance de 

cette expression, il 

souligne : « Nous ne 

disons plus que nous 

sommes des disciples et 

des missionnaires,  mais 

toujours que nous som-

mes des disciples-

missionnaires ». Ce qui 

signifie que nous som-

mes tous appelés par le 

Christ. Il nous appelle 

et il nous envoie. 

Le Pape insiste : « Dans 
tous les baptisés, du 

premier au dernier, agit 

la force évangélisatrice 

de l’Esprit qui incite à 

évangéliser ». Et encore : 

« En vertu du baptême 

reçu, chaque membre du 

peuple de Dieu est deve-

nu disciple missionnaire 

… cette conviction se 

transforme en un appel 

adressé à chaque chré-

tien, pour que personne 

ne renonce à son enga-

gement pour l’évangélisa-

 Prière de la Famille mennaisienne 

Père très aimant, nous te louons d’avoir inspiré à Jean-Marie de La Mennais 

et à Gabriel Deshayes, la création de notre Institut  

pour l’évangélisation et l’éducation des enfants et des jeunes. 

Fais qu’à leur suite, frères et laïcs « mennaisiens »  

se mettent généreusement au service des jeunes,  

particulièrement des plus démunis. 

Qu’avec ton aide, ils donnent à chacun la chance  
de développer le meilleur de lui-même. 

Qu’ils soient des témoins joyeux et enthousiastes  

de ton Fils venu pour sauver le monde. 

Donne-leur d’être des disciples missionnaires inventifs et fidèles,  

généreux et humbles, animés du feu de l’espérance  

et unis par le lien de l’amour fraternel. 

AMEN.  

THÈME D’ANNÉE. 

Comme vous le savez déjà (cf. 

Lettre n° 9), nous avons voulu 

consacrer cette année à la voca-

tion de Frère. La page 2 de cette 

Lettre en est l’expression. Merci à 

toutes et à tous de soutenir les 

Frères dans la fidélité à leur voca-

tion.  

 

 

LA MENNAIS MAGAZINE. 

Le N°21 de cette revue est 

consacré entièrement à ce thè-

me : Etre Frère, une bonne nou-

velle ! Merci de vous en inspirer 

pour en parler autour de vous, 

notamment auprès des jeunes. 

 

 

TEMPS DE FORMATION. 

Dans votre Province ou votre 

Vice-province, les Frères ont 

prévu des temps de partages et 

de formation pour les laïcs et les 

Frères de la Famille mennaisienne.  

Si vous ne savez pas comment y 

participer, prenez contact avec un 

Frère ou avec une autre personne 

engagée auprès des Frères.  

 

 

PÉDAGOGIE  

MENNAISIENNE. 

Depuis le dernier Chapitre géné-

ral des Frères, en 2012, une dé-

marche est en cours pour définir 

le cœur du projet éducatif men-

naisien.  Merci d’être attentif aux 

propositions qui vous seront 

faites pour participer à son élabo-

ration.  

 

 

CARÊME. 

Ce temps est favorable pour 

sensibiliser jeunes et adultes au 

partage en faveur des plus dému-

nis, en vue de bâtir un monde de 

paix et de justice. Merci d’y ap-

porter la force de votre convic-

tion.  

 

 

POUR ALLER 

PLUS LOIN... 
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Jean-Marie de la Mennais  

et les Frères 

difié). Elle peut aussi être la 

prière de toute personne 

qui vit sa profession d’ensei-

gnant ou d’éducateur com-

me la réponse à un appel de 

Dieu dans la grâce du bap-

tême :  

« Jésus, toi qui as dit : Laissez 

venir à moi les petits enfants, 

et qui m’as inspiré le désir de 

les conduire vers toi, daigne 

bénir ma vocation m’assister 

dans mes travaux et répandre 

sur moi l’Esprit de force, de 

charité et d’humilité, afin que 

rien ne me détourne de ton 

service, et que remplissant 

avec zèle les fonctions aux-

quelles je me suis consacré, je 

sois du nombre de ceux à qui 

tu as promis le salut parce 

qu’ils auront persévéré jusqu’à 

la fin. » 

Jean-Marie de la Mennais 

exhortait ses Frères au mo-

ment où ils allaient pronon-

cer leurs vœux : 

 

« Quel beau moment pour 

vous, Au nom - en présence 

de la Très Sainte Trinité - vous 

allez vous consacrer à l’éduca-

tion chrétienne des enfants et 

faire le vœu d’obéissance. 

Gloire à Dieu qui vous a inspi-

ré cette résolution et qui vous 

donnera la force de l’exécuter! 

Paix sur vous! Car vous êtes 

de ces hommes de bonne 

volonté auxquels les anges 

l’annoncèrent et la promirent, 

lorsque Jésus notre Sauveur 

parut dans le monde et nous 

donna à tous l’exemple de la 

pauvreté, de l’humilité, d’une 

abnégation entière de soi-

même. Vous avez le désir de 

marcher sur ses traces, d’être 

doux et humbles de cœur à 

son exemple, d’être  comme 

lui obéissants jusqu’à la mort 

à la volonté du Père céleste. »  

 

Voici une prière que Jean-

Marie de la Mennais deman-

dait aux Frères de dire quo-

tidiennement. En la lisant, il 

est aisé de voir ce que no-

tre Fondateur pensait de la 

vocation du Frère.  (Ci-

après, le texte de notre 

père a été légèrement mo-

La vocation de Frère, une Bonne nouvelle annoncée aux jeunes 

Un Frère, disciple missionnaire, au 

milieu des jeunes…  

Voici quelques témoignages 

de jeunes et d’adultes à pro-

pos d’un Frère, lors de ses 

obsèques :  

DEVENIR FRÈRE 

AUJOURD’HUI 

« Passionné par son travail, 

lumineux dans sa vie, transpa-

rent par sa foi, Frère M. reste 

un modèle de vie pour nous. 

Mais avant tout il était un 

Frère, heureux et joyeux dans 

la voie qu’il avait choisie. » 

« Artisan de l’éducation, 
Frère M. respectait et 
aidait ceux qu’il côtoyait. 
Il aimait à cheminer avec 
les autres et à les amener 
au meilleur d’eux-mêmes 
par l’écoute, le partage, 
les conseils, la délicatesse 
et surtout la disponibilité 
d’esprit et de cœur. » 

« Il a su tout 
donner avec le 
sourire. » 

« Je rends grâce à Dieu pour 

l’action continue et souvent 

discrète de Frère M.  qui a 

permis que notre école, avec le 

travail de la communauté, ne 

soit pas seulement un lieu de 

savoir mais surtout un lieu de 

dévouement de toute la per-

sonne humaine dans sa di-

mension sociale et spirituelle. » 

« Son amour sincère 

des familles très pau-

vres et sa droiture 

nous avaient conquis. » 

« Il savait trouver 

les mots pour 

redonner coura-

ge et confiance. » 
« Il fut un artisan de Dieu, 

il a servi de guide dans la 

construction de notre 

équipe de catéchèse. Il a 

su nous réunir, nous dyna-

miser, nous pousser à la 

rencontre des autres. » 

Lorsqu’un jeune exprime le 

désir d’être Frère, il lui est pro-

posé un temps de discernement, 

sois sous forme d’un accompa-

gnement avec une communauté, 

soit par des rencontres réguliè-

res avec d’autres jeunes qui se 

posent la question de la voca-

tion de Frère. 
 

Après un temps de préparation 

qui peut comporter une ou 

plusieurs années, le jeune de-

mande à entrer au Postulat qui 

dure une ou deux années et 

comporte des cours théoriques 

sur la vocation, la connaissance 

de l’Institut des Frères, de ses 

fondateurs et de son charisme, 

la croissance humaine et spiri-

tuelle, etc. Il propose aussi aux 

jeunes, par des engagements 

concrets, d’entrer dans la dyna-

mique d’une vie apostolique 

dans la ligne du charisme des 

Frères. Cette formation permet 

une meilleure connaissance de 

soi et ouvre à un discernement 

plus juste de la vocation person-

nelle de chacun. 
 

Vient ensuite le Noviciat. Ce-

lui-ci dure un an et représente la 

période clé du discernement 

d’une vocation. Elle précède 

directement la première profes-

sion religieuse du jeune qui 

normalement devient Frère à 

l’issue de cette année. Il doit 

avoir alors une clarté suffisante 

de ce à quoi il s’engage et de 

l’appel de Dieu sur lui.  
 

Puis viennent 3 ou 4 ans d’étu-

des théologiques et pédagogi-

ques propres à la vocation de 

Frère dans une institution que 

l’on nomme le Scolasticat.  

A la fin de ces années de forma-

tion, le jeune Frère est à même 

de participer à la mission de la 

Congrégation avec des confrè-

res dans une communauté où il 

est envoyé par son Supérieur.  
 

Sa formation, quant à elle, conti-

nue toute la vie. Elle lui permet-

tra de se préparer, 4 ou 5 ans 

plus tard, à sa Profession per-

pétuelle. Elle lui offrira surtout 

la chance d’être fidèle à l’appel 

qu’il a reçu et dont la fécondité 

dépend de la grâce de Dieu, 

mais aussi de l’intensité de son 

engagement personnel dans la 

réponse quotidienne à sa voca-

tion.  


